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Vie de François Villon

1431 ou 1432. Naissance à Paris de François de Montcorbier.


1435 ? Il est adopté par le chapelain Guillaume de Villon, qui entretient avec lui des rapports pédophiliques 1.

1443-1452. Solides études de théologie et de rhétorique. Désirs non partagés pour son camarade Thomas Tricot.


1449. Bachelier.


1452. Licencié, puis maître ès Arts (docteur ès Lettres, en quelque sorte).


1455. Initié à la prostitution masculine et à son argot par les coquillards 2 Colin de Cayeux et Régnier de Montigny. Première série de Ballades


1 Toutes les remarques sur la vie sexuelle de Villon seront étayées dans mon prochain livre, consacré à ses autres poèmes homosexuels.

2 Malfaiteurs organisés en bandes. Leur argot, connu grâce au lexique de Rabustel, n'a que peu de rapports avec le « bref langage* » dont use Villon.

en argot. Le 5 juin : Villon tue un prêtre au cours d'une rixe; blessé à la lèvre, il s'enfuit.


1456. Il obtient la rémission de ce crime. Amour passionné et houleux pour le gigolo bissexuel Noël Jolis, que Villon épinglera dans son Testament sous un pseudonyme ironique : Catherine de Vausselles. Il commence le Laiz, parodie de roman courtois qui narre ses amours contrariées pour une noble dame (Noël Jolis). Le 24 décembre, cambriolage nocturne du collège de Navarre avec plusieurs complices, dont Colin de Cayeux.


1457. Villon s'enfuit de Paris (vers la cour du roi René, à Angers ? ) . Pendaison de Régnier de Montigny.


1457-1461. Villon parcourt la province en compagnie d'une troupe de théâtre, et approfondit ainsi sa connaissance du jobelin*, le jargon homosexuel des Sotties. Il achève le Laiz, et compose sans doute des pièces de théâtre. Passage à Moulins, chez le duc de Bourbon ? Rencontre et brouille avec Charles d'Orléans à Blois.

1460 ou 1461. Pendaison de Colin de Cayeux.


1461. Seconde série de Ballades en argot, en hommage à Cayeux et à Montigny. Noël Jolis est compromis dans un procès pour adultère. En été, Villon est incarcéré à Meung-sur-Loire. Les sévices qu'il y endure le laisseront maladif et impuissant. Amnistié le 2 octobre. Mise en chantier du Testament, que Villon truffe de poèmes plus anciens (comme Rimbaud dans Alchimie du verbe).


1462. Fin du Testament. Retour à Paris. Début novembre, incarcération pour vol au Châtelet. Libération le 7, contre la promesse de rembourser le collège de Navarre. Fin novembre, impliqué dans une bagarre sanglante, Villon est arrêté, torturé puis condamné à mort. Il fait appel.


1463. 5 janvier, il est libéré et banni de Paris. Il meurt probablement des suites de ses tortures, en un lieu et une date inconnus.


1477-1480. Un copiste nous laisse l'unique version des premières Ballades en argot1. La redécouverte de ce manuscrit à la Bibliothèque royale de Stockholm, en 1884, marquera le début des études sur l'argot médiéval.


1489. Dans les Œuvres complètes de Villon, Pierre Levet publie la seconde série de Ballades en argot. Les éditeurs suivants ne feront que réimprimer son travail approximatif en y ajoutant leurs propres fautes.

1 Le texte figure entre la Ballade des proverbes et le Laiz. L'avant-dernière porte la signature habituelle de Villon en acrostiche de l'envoi (cf. p. 30).
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L'ARGOT DE VILLON* n'est pas tout à fait l'argot des coquillards : c'est le brief langaige*, dont usaient les prostitués pour tromper la police et les clients 1. Le Coquin [prostitué] de la Sotie des premiers gardonnés (Trepperel 13) parle en bref langage, ainsi que les protagonistes du Dialogue de Gautier* et Martin (Aebischer). Malgré de nombreux emprunts, cet argot ne doit pas non plus être confondu avec le jobelin *, jargon homosexuel né en Picardie à la fin du XIIIe siècle, et dont le théâtre normand s'est beaucoup servi 2.


LES BALLADES EN ARGOT se présentent comme des variations d'un jeu homosexuel 3 qui repose sur deux règles : A) Il est défendu de sodomiser un homme en érection. B) Tout en se protégeant lui-même, le joueur doit tenter de désarmer buccalement son adversaire afin de le sodomiser 4.

L'ORDRE DES BALLADES. La Ballade VII (ms. de Stockholm) a quatre vers communs avec la Ballade I (édition Levet). Toutes les strophes de ces deux poèmes sont bâties sur les rimes ababbccdcd, sauf la strophe initiale de la Ballade I : ababbcbbcb. Cette alternance unique fut imposée à Villon par les rimes des quatre vers qu'il tira de la Ballade VII : 
[image: 003]




r

En outre, la Ballade I, pensée en octosyllabes, fut contaminée par le décasyllabe de la Ballade VII : on en trouve sept dans sa première
strophe (dont les quatre que j'ai dits), et trois ou quatre seulement dans les autres. Les huit premiers vers de la Ballade I sont donc un développement des cinq premiers vers de la Ballade VII, qui par conséquent fut écrite d'abord. Villon fit deux séries distinctes de ballades, et Levet imprima une copie de la seconde. L'ordre d'écriture semble être le suivant : 


	VII, VIII, X
	I, II, III, IV, V, VI



	ms. Stockholm
	édition Levet











Quant aux ballades apocryphes (IX et XI), composées avant que les autres fussent connues du public, elles pourraient être le modèle dont s'inspira Villon, qui piochait beaucoup chez ses contemporains : on y décèle une pratique plus quotidienne et moins littéraire de l'argot des prostitués. Je me demande si elles ne sont pas l'œuvre de Colin de Cayeux* : 1) Il était homosexuel5. 2) Ces ballades contiennent de nombreux picardismes (Colin venait de Picardie). 3) Elles croulent sous les procédés (il avait fait sa Rhétorique). 4) Elles s'entremêlaient à celles de Villon dans un même manuscrit (donc, les auteurs se fréquentaient).

DATES. Si cette hypothèse est bonne, la première série date d'avant 1457, où François et Colin se
séparèrent définitivement après le cambriolage du collège de Navarre. Je la placerais même avant l'année 1456, consacrée à l'écriture du Laiz6. Dans le manuscrit, elle précède aussi le Laiz.


La seconde série fut faite longtemps après la première, que Villon ne possédait plus puisqu'il voulut vainement la reproduire de mémoire. Nous sommes alors en 1461: la Ballade II, lue au premier degré, mentionne la pendaison de Régnier de Montigny *


OEBPS/cover.jpg
MILLE .ET.UNE . NUITS





OEBPS/9782755503722_img002.jpg





OEBPS/9782755503722_img003.jpg
rimes ABaBBceded
vers communs aux 2 ballades 12 45

rimes ABabBcbBcb
vers de la Ballade VII. 12 4 §

vil





